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Le geste dans l'art, un vaste thème qui a passionné André Chastel pendant longtemps, à tel point qu'il
lui a consacré deux années de séminaires au Collège de France. Pour ceux qui n'ont pas eu la chance
de l'écouter, nous publions cet ouvrage. À travers des exemples précis qui vont de l'Antiquité au XXe
siècle, il décrypte dans ce volume les signes visibles de cette communication non verbale. Index
pointé, geste attribut ou admoniteur, signe du silence... laissez-vous guider par ce brillant spécialiste.
 
André Chastel (1912-1990), célèbre historien de l’art, ancien professeur à la Sorbonne et au Collège
de France, membre de l’Institut, est l’auteur de nombreux ouvrages de référence sur l’art de la
Renaissance en Italie.
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Liana Levi



 
Les termes suivis d’un astérisque figurent
dans le glossaire en fin d’ouvrage.

Avertissement de l’éditeur

 
De 1977 à 1979, André Chastel consacre son
séminaire au Collège de France au geste dans l’art de
la Renaissance. Mais ce thème l’accompagnera
encore des années durant et il publiera dans diverses
revues spécialisées, des articles tournant autour de
ce sujet. Nous avons sélectionné pour ce recueil
trois de ces publications, sans en respecter l’ordre de
parution mais en allant du général au particulier.
« L’art du geste à la Renaissance » a paru dans la
Revue de l’art no 75 (CNRS-périodiques) en 1987.
« Sémantique de l’index » figurait dans la revue Storia
dell’Arte, no 38-40 (1980). Enfin, « Signum harpocraticum » a été publié par Multigrafica Editrice en
1984. Pour la présente édition, Mme Christiane
Lorgues-Lapouge, à l’origine de ce projet, a révisé
les textes, traduit les citations latines et rassemblé
les illustrations. Nous la remercions chaleureusement. Nous adressons également nos remerciements à Mme Chastel pour nous avoir permis la
publication de cet ouvrage, ainsi qu’à la Revue de
l’art, pour son aimable autorisation.

L’art du geste à la Renaissance

 
Pour l’autel de la chapelle Contarelli à Saint-Louis-des-Français, Caravage reçut commande, en février
1602, d’un grand tableau : Saint Matthieu et l’Ange
(ill. 1). Livré quelques mois plus tard, l’ouvrage fut
refusé, « con dire che quella figura non aveva decoro né
aspetto di Santo » (« on déclara que cette figure sans
dignité n’avait ni les attributs ni l’air d’un saint »)1.
Un nouveau tableau, un peu plus en hauteur, fut
peint rapidement et dès la fin de 1602 prit place sur
l’autel (ill. 2). Le premier a été détruit à Berlin en
1945, le second est toujours dans la chapelle. On ne
peut imaginer une occasion plus favorable que la
confrontation de ces deux œuvres pour saisir le passage chez un même peintre du style familier au style
noble ; l’écart entre les deux compositions a souvent
été commenté en ce sens. Mais elle est également
très commode pour mettre en évidence l’importance
des gestes dans l’organisation des deux images, et
cerner le problème – ou l’ensemble de problèmes –
que cet examen fait inévitablement surgir.
Dans le premier tableau, l’ange, pressé contre
Matthieu, guide la main de l’Évangéliste ; le point
central – merveilleusement poétique –, le foyer de
l’image, est fourni par la rencontre des deux mains
sur le livre (rédigé, par un souci exceptionnel, en
hébreu), la composition gravite autour. Dans le
second tableau toute intimité a disparu, l’ange et
Matthieu appartiennent à deux sphères qui sont juste
tangentes, pour décrire le phénomène de l’inspiration surnaturelle ; mais là encore un rôle essentiel est
dévolu aux deux gestes : la grosse main levée tenant
la plume d’une part et les doigts en action du comput* d’autre part.
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1. Caravage, Saint Matthieu et l’ange, 1602, Berlin, Kaiser Friedrich Museum (détruit).
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2. Caravage, Saint Matthieu et l’ange, 1602, Rome, église Saint-Louis-des-Français.



1.  G.P. Bellori, Le vite de’ pittori, scultori e architetti
moderni, Rome, 1672, p. 205.
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